
ALLOCUTION DU PRESIDENT DE LA COMMISSION 
REGIONALE DE L’OIE POUR L’AFRIQUE 

SEMINAIRE REGIONAL DE FORMATION DE L’OIE SUR LES MALADIES DES ABEILLES 
MELLIFERES A L’INTENTION DES POINTS FOCAUX 

EZULWINI DU 14 AU 17 JUIN 2011 

 

Excellence Monsieur le Ministre de l’Agriculture 

Monsieur le Secrétaire permanent du Ministre de l’Agriculture 

Monsieur le Représentant Régional de l’OIE pour l’Afrique 

Monsieur le Représentant Sous  Régional de l’OIE pour l’Afrique Australe 

Mesdames et messieurs les représentants des organisations internationales 

Monsieur le Délégué auprès de l’OIE du Swaziland 

Messieurs les Délégués et points focaux 

Honorables invites 

Mesdames et messieurs 

Chers participants 

 

C’est avec un réel plaisir que je prend la parole a l’occasion du séminaire régional de 
formation de l’OIE sur les maladies des abeilles mellifères a l’intention des points 
focaux. 

En cette circonstance solennelle, vous me permettez au nom de la commission 
régionale de l’OIE pour l’Afrique d’adresser nos sincères remerciements au 
Gouvernement et au peuple du Swaziland pour toutes les facilites qui nous sont 
accordées depuis notre arrivée en cette terre hospitalière d’Afrique. 

Je voudrai également exprimer notre reconnaissance au Ministre de l’Agriculture qui, 
malgré son calendrier chargé a tenu par sa présence  a nos cotés, a  rehaussé l’éclat 
de  la présente cérémonie. 

Il me plait aussi de remercier les directeurs des services vétérinaires du Mozimbique et 
Swaziland pour l’accueil   bien voulu me réserver. 



J’apprécie également les efforts déployés par le bureau sous régional de Gaborone  
afin que je puisse effectuer le déplacement de Ezulwini.\ 

 

Mesdames et messieurs 

Chers participants 

Je ne m’attarderai sur l’importance de l’apiculture où sur les vertus du miel devant cette 
auguste assemblée, je rappellerai que l’apiculture malgré son rôle important dans la vie 
socioéconomique de plusieurs populations africaines, et son rôle dans la réduction de la 
pauvreté, a jusqu’à ce jour fait figure de parent pauvre dans toutes les politiques et 
programmes de développement dans la plupart des pays africains. 

Du reste, les services vétérinaires sont très peu sensibilises aux questions relatives aux 
maladies des abeilles. Le dispositif de surveillance des maladies n’intègre pas pour 
l’essentiel cette problématique, Ainsi les rapports que nous soumettons qa l’OIE sont 
souvent muets des lors qu’il s’agit des maladies des abeilles. 

C’est vous dire mesdames et messieurs, chers participants, que ce séminaire vient a 
point nommer. 

Aussi, la commission régionale de l’OIE pour l’Afrique considère qu’il sera le déclic a 
une meilleure prise en charge par les services vétérinaires des maladies des abeilles. 

C’est pourquoi, nous demandons  a l’OIE de multiplier ce genre de formation aux autres 
parties du continent ou les potentialités mellifères sont importantes. 

Mesdames et messieurs 

Pendant quatre jours, vous allez passer en revue l’importance économique, sociale 
voire environnementale du secteur apicole. 

Vous aurez également au menu de vos travaux la surveillance des malades et la 
biosécurité des maladies des abeilles. 

A l’évidence, je reste persuadé qu’au regard de la qualité et de la diversité des 
participants réunis ici et riches de leurs expériences respectives et de l’expertise avérée 
des formateurs, les résultats de ce séminaire seront atteint. 

 

 



Je voudrais avent de terminer mon propos, exprimer a l’OIE la profonde 
reconnaissance de l’Afrique pour tous les les efforts qu’elle ne cesse de déployer sous 
la clairvoyance du Dr Bernard Vallat , Directeur General afin que les services 
vétérinaires africains ne ratent pas e train du millénaire. 

Voudrai je demander au Représentant Régional de l’OIE pour l’Afrique  de transmettre 
au Directeur General, nos encouragements et le rassurer de notre détermination 
l’accompagner dans sa noble et exaltante mission que nous luis avions confiées 

 

Mesdames et messieurs 

Je vous remercie de votre aimables attention 

 


